
Les Notions de la Corpo



Chers étudiants, ça y est, le semestre touche à sa fin. Mais pour
bien profiter de l’été et éviter les rattrapages, la case des partiels
semble inévitable !

Depuis maintenant 85 ans la Corpo Assas accompagne les
étudiants dans tous les domaines de la vie universitaire, et pour la
première fois cette année vous propose des fiches notions, ces
fiches sont écrites par nos membres dans le but de favoriser
l’entraide étudiants ainsi que de vous aider dans l’apprentissage de
certaines notions clés d’une matière, sans reprendre le cours du
professeur.

Effectivement, ces fiches sont là pour vous orienter, elles sont
faites par des étudiants et ne sont en aucun cas un substitut à ce
qui a été enseigné en TD ou en cours car elles ne se basent que sur
les recherches et l’apprentissage personnelles de nos membres.

Si jamais il vous venait des questions, n’hésitez pas à nous
envoyer un message sur la page Facebook Corpo Assas ou à
contacter Esther Monnier et Valentine Collin.

➢ Comment valider votre année ?
Pour les L1 :
Il faut tout d’abord rappeler que toutes vos notes se compensent. Pour
valider de la manière la plus simple votre année, il vous faut valider vos
blocs de matières fondamentales mais aussi vos blocs de matières
complémentaires. Cependant, le calcul peut s’avérer plus complexe...
Chaque fin de semestre est marquée par des examens qui constituent l’épine
dorsale de la validation de votre année. Bon nombre d’autres possibilités
vous sont proposées pour engranger un maximum de points et limiter ainsi
l’impact de vos partiels. Chacun de vos chargés de TD va vous attribuer une
note sur 20 à l’issue du semestre. Vos TD de matières fondamentales
comptent donc autant que l’examen écrit, lui aussi noté sur 20. Cet examen
s’effectue en 3h et nécessite un exercice de rédaction. Sur un semestre, une
matière fondamentale peut donc vous rapporter jusqu’à 40 points. Seuls 20
points sont nécessaires à la validation de la matière. Pour valider votre bloc
de fondamentales, il vous faut donc obtenir 40 points en additionnant vos



notes de TD et vos notes aux partiels. Si toutefois vous n’obtenez pas ces 40
points, vous repasserez en septembre, lors de la session de rattrapage, la ou
les matières que vous n’auriez pas validée(s).

Attention : le passage par septembre annule votre note de TD obtenue dans
la matière.
Pour les L2 :
Le principe est similaire, à la différence qu’il y a plus de matières
fondamentales et plus de matières complémentaires.
Conclusion simple : travailler toutes les matières un minimum en mettant
l’accent sur les TD et les matières fondamentales (les plus gros coefficients)
vous permettra de maximiser vos chances de valider votre année du premier
coup et ainsi éviter l’écueil des rattrapages de septembre.
➢ Système de compensation et session de rattrapage
Si, au sein même des unités d’enseignement, les matières se compensent, les
blocs peuvent aussi se compenser entre eux à la fin de l’année. Ainsi, si
vous obtenez une moyenne générale sur l’année de 10/20, votre passage est
assuré.
En cas d’échec lors des sessions de janvier et de juin, une seconde chance
vous est offerte plus tard dans l’année.
Attention, contrairement aux idées reçues, les rattrapages ne sont pas plus
faciles, ils sont connus pour être notés plus sévèrement. Toutes les matières
des blocs non validés où vous n’avez pas eu la moyenne sont à repasser. S’il
s’agit d’une matière à TD, la note de TD est annulée (même si vous avez été
défaillant), de sorte que la note obtenue aux rattrapages compte double
(8/20 revient à 16/40). Les points d'avance acquis lors de l’année (points
au-dessus de la moyenne lors de la validation d'un bloc) sont valables après
les rattrapages et permettent donc la compensation finale comme décrite
précédemment.
A noter que le jury peut vous accorder quelques points pour l’obtention de
votre année, notamment dans le cas d’un étudiant sérieux en TD... A bon
entendeur !

Pour les L1, le passage en deuxième année peut aussi se faire en
conditionnel, pour cela il vous faut valider les deux unités d’enseignement
fondamental et une unité d’enseignement complémentaire tout en sachant
que l’autre unité complémentaire sera à repasser en L2.



SCIENCE POLITIQUE

Qu’est ce que la science politique ?
- Politics : la scène du combat politique où s’opère la conquête et l’exercice du pouvoir = vie politique
- Polity : fonction régalienne de référence qui vise à réguler les conflits
- Policies : moyens d’action visant à répondre aux demandes sociales et à analyser les politiques publiques,

s’inscrit dans une logique de pluralisme des décisions.

Définition de Jacques Lagroye : « ce qui se rapporte au gouvernement d’une société dans son ensemble », il
y a une idée de contrainte.

Le pouvoir est une relation sociale (cf « The concept of Power » de Robert Dahl). Mais le pouvoir politique
est dominé par une prédominance du néo-marxisme avec une monopolisation du pouvoir par une élite.

WEBER considère que le pouvoir est la capacité de faire triompher sa propre volonté, la légitimer au sein
« d’une relation sociale » peut importante le type de relation.

C. WRIGHT MILLS estime qu’il y a la formation du triangle du pouvoir avec 3 types d’élites : les
fonctionnaires, l’élite économique, l'élite militaire qui sont mutuellement interdépendantes.

La méthode réputationnelle de R Dahl « who governs »
Avoir du pouvoir c’est avoir la capacité d’agir sur les décisions politiques où la démocratie va s’avérer
formelle et où il va y avoir une spécialisation sectorielle des élites avec une conception de la polyarchie qui
est un système d’élites spécialisées en concurrence.

La domination peut être traditionnelle, légale-relationnelle ou charismatique (par ex., les dictateurs). Mais
ces trois types de domination peuvent se combiner comme sous la Vème république. En réalité, il n'y a plus
de domination réelle mais une logique de persuasion qui s’applique. Le pouvoir, pour être convaincant, doit
faire appel aux pouvoirs publics (alcoolisme au volant).

Le changement de la science politique
La science politique est maintenant une science sociale du politique qui repose sur trois règles selon
Durkheim :

1. Rompre avec le sens commun et s’opposer aux idées préconçues
2. Étudier les faits sociaux comme des choses afin d'assurer l’objectivité
3. S’appuyer sur une démarche scientifique

Cette discipline s’est institutionnalisée en Europe occidentale et aux Etats-Unis ; des typologies de sciences
politiques se sont créées, se sont préconçues.
Chaque branches se spécialisent après la Seconde Guerre Mondiale : une science juridique se développe en
droit.
La science politique devient une « science sociale spéciale » (Leon Duguit).


